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puisés à trois sources principale:, : les rapports des départements du 
gouvernement de Québec, ceux du gouvernement du Canada et les chif
fres recueillis directement par le Bureau des Statistiques. C’est par ce 
dernier moyen que l’Annuaire peut donner les statistiques les plus 
récentes et les plus authentiques. C’est ce qui a permis, par exemple, ces 
deux dernières années, de prouver à nos détracteurs, par des chiffres 
certains, l’effort agricole fait par nos cultivateurs pour aider nos com
battants.

Dans la partie consacrée à la colonisation, M. l’abbé Ivanhoe Caron 
continue son travail sur la “ Colonisation du Canada sous le régime 
anglais ; il y étudie cette année la période qui va de 1790 à 1796.

La partie qui traite du travail organisé a été considérablement 
augmentée cette année. “ A la demande expresse de l’honorable 
Ministre des Travaux publics et du Travail, un officier spécial du “Bureau 
des Statistiques ” a été chaigé de recueillir tous les renseignements rela
tifs à la question du travail, des unions, des grèves, des bureaux de place
ment, bref, de tout ce qui se rattache, de près ou de loin, à la vie et au 
bien-être des classes ouvrières.’’

Le chapitre concernant la prévoyance est un des plus intéressants. 
Les Caisses populaires y ont une large place. “ L’on verra, en consul
tant le tableau relatif à ces Caisses populaires, que leur champ d’action 
s’agrandit tous les jours et que leurs transactions augmentent d’une 
année à l’autre. Ainsi, au cours de la dernière année sociale de ces 
sociétés, en 1917, l’on a inscrit, dans les 93 caisses qui ont tait rapport, 
12,741 prêts s'élevant au chiffre global de $2,307,171.77, et les profits 
réalisés, au cours de la même période, se sont élevés à $148,590.69.”

Ce sont là autant de choses qui font voir le travail énorme que l’on 
fait.au “ Bureau des Statistiques ”, et il faut féliciter M. G.-E. Marquis, 
chef de ce bureau, des améliorations qui, d’année en année, donnent 
une plus grande valeur à l’Annuaire Statietique.
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Ce sont les grandes vérités qui éclairent, qui touchent, qui conver

tissent. Une retraite dans laquelle le prédicateur ne développe pr.s 
devant ses auditeurs quelques-uns de ces graves sujets atteint difficile
ment le fond des âmes. Pour aider ses confrères à obtenir ce résultat, 
M. le chanoine Millot publie le présent volume. C’est une mine d’une 
abondance et d’une variété extraordinaires, le vade mecum du prédicateur. 
Voici les sujets traités : La fin de l’homme. Le salut. Le prix de l’âme. 
Le péché (2 instr.). La mort (3 instr.). Le jugement. L’enfer (2 
instr.). La miséricorde (2 instr.). La fuite des occasions. La prière. 
Le sacrement de Pénitence. Le devoir de la Communion. La dévation 
à la sainte Vierge.


